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Les Orchidées
sauvages du Gers

Claire Lemouzy, et Jérôme
Segonds, ingénieurs écolo-
gues venus de l’Isle-Jour-
dain, nous présentaient,
le 20 mars dernier, les
orchidées sauvages du Gers.
Une conférence appuyée de
diapositives numériques, qui
se révélait à la fois très
professionnelle par son
contenu et accessible aux
profanes par sa forme. Les
amateurs ont été nombreux, attentifs et pour
certains d’entre-eux surpris de découvrir la
présence de ces plantes mythiques dans la
campagne gersoise. L’inventaire des orchidées
du Gers, dirigé par Claire et Jérôme s’achève
en 2004, vous pouvez encore leur signaler

cette année, les
espèces que vous
rencontrerez. Pour
cela, remplissez le
questionnaire téléchargeable depuis le site Web
http://orchidee32.free.fr ou demandez le nous
par courrier ou par téléphone.
Deux distingués randonneurs maignautois nous
ont déjà signalé la présence de nombreux pieds
d’orchidées près de Labonne, de Catalan, de La
Salle, en bordure de l’Auloue et au Sud du bois
du Tauzia. Vous en découvrirez peut-être
quelques pieds dans votre pelouse surtout si elle
est sèche, plutôt calcaire et sans fumure. Un peu

de patience, la majorité des espèces
fleurit en mai et juin.
Maignaut Passion a édité pour la
conférence, un dépliant avec photos
sur les 16 espèces observées dans le
Condomois.
Vous pouvez vous le procurer
gratuitement, sur simple demande
auprès de l’association. ■

Saint-Orens-Pouy-Petit, un village ami
Cette année, l’assemblée, la conférence sur les orchidées et le
cocktail se déroulaient à la salle des fêtes de Saint-Orens-Pouy-Petit,
dans une grande pièce du château qui nous a révélé une étonnante
cheminée  d’époque renaissance. 
Nous remercions Monsieur le Maire et ses adjoints pour leur accueil,
leur aide ainsi que pour leur présence à la conférence et au cocktail.
Comme tout est simple et amical à Saint-Orens !

L’orchidophilie, 
une maladie
contagieuse ?
Tout d’abord, la conférence de
Claire Lemouzy et Jérôme Segonds
fut une étonnante révélation. C’est
toujours un grand plaisir d’écouter
des experts qui ont le don 
de communiquer leur enthousiasme 
et leur passion. Et les photos…
magnifiques ! Bravo ! « Le plus
grand artiste du monde, le peintre 
le plus vif et inventif, c’est la nature. »
Nous sommes revenus en Angleterre,
et nous avons trouvé parmi notre
courrier le dernier bulletin 
de l’agence pour la sauvegarde de
notre grande forêt « Salcey Forest ». 
Le principal article illustré qui s’intitule :
« Incredible Orchids », décrit les
nouvelles pratiques culturales forestières
qui protègeront et favoriseront 
les cinquante espèces d’orchidées 
qui vivent en Angleterre. Egalement
parmi nos lettres, une carte postale de
notre fils, Jack, en Papouasie-Nouvelle-
Guinée : « Ma copine Robyn et moi,
nous avons passé quelques jours 
de vacances dans la jungle. 
Oh, les orchidées tropicales, elles sont
incroyablement belles ! » Pauvre Robyn !
Un vent d’orchidofolie souffle dans
nos circonvolutions !

Larry Rushton
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20 mars 2004
La journée 

de la 
Maignaut Passion

à Saint-Orens-P-P
Assemblée générale

Conférence 
sur les orchidées

Cocktail 

à Gondrin
Dîner au Pardaillan



Monsieur Loyal,
au Pardaillan
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Cotisation de membre de l’association
15 Euros pour l’année 2004

Affichez
votre

Maignaut
Passion

Surprise et facétie, le 
20 mars à Saint-Orens, Abe
Van Lenningh, notre si
enthousiaste et impétueux
ami néerlandais surgissait
parmi nous, bombant mali-
cieusement le torse, pour
valoriser son sweat polaire,
brodé du logo Maignaut
Passion et d’un dessin de la
porte fortifiée.
Une initiative qui comme
le vêtement nous a fait chaud au coeur. Un
« pull camionneur polaire » douillet et de
belle qualité que notre ami Abe se propose
de nous procurer, en plusieurs tailles, au
prix de 29 euros. ■

Quelques chiffres
Effectif de l’association : 57 membres

Recettes 2003 + 6.721,99 €

Dépenses 2003 - 4.369,96 €

Résultat 2003 + 2.352,03 €

Report 2002 + 5.262,05 €

Trésorerie au 31/12/03 + 7.614,08 €

Assemblée générale 
du 20 mars 2004

Pour sa septième édition, l’assemblée générale
était délocalisée à Saint-Orens-Pouy-Petit. 
33 membres étaient présents ou représentés.
A l’ordre du jour, une modification des statuts et 
la ratification du transfert du siège social au
pigeonnier/octroi. 
Le bilan ci-dessous présente un important
excédent. L’association possède désormais une
cagnotte de 7 600 euros à laquelle il faut ajouter 
1 700 euros placés au compte travaux ouvert pour
la souscription de la Fondation du Patrimoine. Ces
fonds représentent la participation que l’asso-
ciation s’est engagée à investir dans le projet de
restauration de la porte du village.
La cotisation pour l’année 2005 est maintenue 
à 15 euros ce qui couvrira les dépenses de fonc-
tionnement. ■

Maignautgate (7e mois)
Sept mois se sont écoulés et nous devons toujours ferrailler
dans le méli-mélo des embrouillaminis qui ont suivi
l’accident du 13 septembre dernier, à la porte médiévale.
La compagnie d’assurances serait maintenant décidée à
nous indemniser, mais seulement sur la base du devis
présenté par la Commune. Un gros préjudice pour
l’Association qui serait obligée, pour une remise en état 
à l’identique, de faire appel à une entreprise spécialisée
dont le coût serait environ le double de celui estimé si
chichement dans le devis proposé par la Commune.  
Pour faire bouger les choses, nous avons dû assigner en référé,
au Tribunal de Grande Instance, la compagnie d’assurances.
Cette dernière a proposé une négociation pour parvenir à un
accord d’indemnisation, avant une décision du juge.
La question impertinente serait de demander pourquoi la
Commune a fait établir un devis. La réponse elle, serait
embarrassée ou ne serait pas. ■

Le pauvre 
petit chêne vert

Le pauvre 
petit chêne vert

Complainte 
du mini-millénaire

Planté dans les grandes pompes de l’an deux mille
Abreuvé des beaux discours de nos édiles
Il était l’arbre du millénaire
Puisqu’ainsi l’avait dit le maire.

Mais depuis, sur la grand’place abandonné
Pauvre végétal tuteuré, dans un univers bétonné
Sans fumure, sans taille, sans arrosage
Qu’il avait donc du courage.

Ce siècle avait seulement quatre ans
Il est mort sans voir le printemps
Car il vivait trop près du grand méchant
Tous derrière et lui devant.

(d’après Paul Fort)


